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Sur près de 2,000 milles de long 
de la côte nord-est de l'Amérique du 
Nord, depuis les hauts-fonds de Nantic-
ket au large de la Nouvelle-Angleterre 
Jusqu'au Bonnet Flamand sur la bordure 
extrême-est des Grands Bancs de Terre-
Neuve, s'étend une chaîne de bancs de 
pêche les plus riches  dif  monde. 

Couvrant une superficie totale de 
36,000 milles carrés, les Bancs de 
Terre-Neuve sont constitués d'une série 
de bancs dont les plus importants sont: 
le Grand Banc (de Terre-Neuve), le banc 
à Vert, et le banc de St-Pierre. Du point 
de vue historique, cette zone a été la pre-
mière à être exploitée pour son poisson  

et c'est la plus connue des pêcheries du 
côté nord-américain de l'Atlantique. De-
puis les temps les plus reculés, des aven-
turiers d'Europe occidentale y sont 
venus, y pêchant et sillonnant les 
parages. Les premiers furent probable-
ment les Vikings au casque à deux cor-
nes et au bateau à proue élancée. Ils fu-
rent suivis plus tard par les Bretons, les 
Portugais, les Espagnols, les Français, 
les Basques, et les Anglais. 

Pendant des siècles, le produit de 
la pêche sur les bancs de Terre-Neuve a 
aidé à nourrir les populations des pays ri-
verains de l'Atlantique; l'exploitation des 
pêcheries a contribué pour beaucoup à  

l'exploration du Nouveau-Monde. Les 
explorations ont commencé avec Jean 
Cabot, le premier, à signaler la richesse 
des pêcheries de Terre-Neuve. Son fils 
Sébastien Cabot, ne s'y intéressait pas 
beaucoup, car il avait autre chose en 
tête. Il avait reçu d'Henri VII roi 
d'Angleterre, de la dynastie des Tudor, 
mission d'explorer l'océan à l'ouest 
Jusqu'à ce qu'il découvre un nouveau 
passage vers l'Asie et ses richesses. Ce 
but, Cabot ne l'atteindra jamais, mais la 
découverte de Terre-Neuve aura des ef-
fets plus retentissants qu'auraient pu en 
causer les rubis et les soieries de l'Orient. 


